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VASES ET AMPHORES DÉCOUVERTES PRÈS DE LA NÉCROPOLE.

UNE NÉCROPOLE ROMAINE
DÉCOUVERTE AUX BOUCHES DU TIBRE

L'Ile Sacrée, tei est le nom de l'endroit où
I'on a fait l'une des découvertes archéologiques
italiennes les plus importantes de cette année.

Cette ile est formée par les deux bouches du
Tib re, a vingt kilometres de Rome : au sud, la
branche naturelle du fleuve, là où Virgile piace
le débarquement d'Énée, le pére de la race la-
tine, et, au nord, la branche artificielle, canai
creusé par l'empereur Trajan en l'an 102,
lorsqu'il construisit le grand port d'Ostie. L'Ile
Sacrée est done bornée sur trois cotés par le Ti-
bre, et sur un cote par la mer. Personne ne

sait la raison de ce qualificatif de sacrée, que
nous trouvons rapporté chez Procope,
torien de la guerre des Goths en l'an 537
de notre ère. Sacrée, peut-étre parce que l'ile
appartenait a l'Église des Saints Apòtres Pier-
re et Paul et Saint Jean-Baptiste par donation de
l'Empereur Constantin, ou bien parce qu il y
avait dans l'ile l'église et le tombeau de Saint
Hippolyte, qui d'allleurs y sont encore. Nous
savons, en effet, que Ie premier évéque de Por-
to, Saint Hippolyte, fut enseveli dans cette tie
non loin de la fosse où il avait été tue puis jeté,
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PORTE DU TOMBEAU DE P. VARIUS AMPELU3.

et qu'en ce lieu s'éleva plus tard une bacilique,
qui f ut dédiée a ce martyr, qui est rappelée dans
la vie des Papes Leon III et Leon IV, et dont
il reste encore le vieux clocher et quelques rui-
nes architeccurales.

L'évèché de Porto, important en raison du
grade de cet évéque qui est le sous-doyen du
college des Cardinaux, porte précisément le nom
de portuensis beati martyris Hippoliti ecclesia.
Aujourd'hui, qu'on y a découvert tant de tom-
bes, une autre hypothèse est encore possible,
c'est qu'on a donne le qualificatif de sacrée a
cette ile a cause de la quantità de tombeaux
qu'elle renfermait. Mais, au temps de Trajan,
l'ile était appelée Libanus almae Veneris, le pa-
radls de Venus, parce que, a ce qu'en dit un
autre auteur de l'antiquité, Ethicus, « elle est
si jolie et si fertile que, méme l'hiver, elle est
pleine de roses et d'autres fleurs, et d'une diver-
site de couleurs et de parfums » . En effet, il de-

vait en étre ainsi, car le territoire autour d'Ostie
et de Porto était un terrain délicieux et fertile.

Lorsqu'il parie du débarquement d'Énée,
Virgile décrit déjà les bois verdoyants de l em-
bouchure du Tibre, et Piine cite les gros et sa-
voureux melons, si renommés, dont le gour-
mand empereur Claudius Albinus était capable
de manger une dizaine. Le Moyen Age et la
Renaissance n'ont rien aj cute a ces deux indica-
tìons des auteurs de l'anticuité. En effet, apiès
1'abandon du pert d'Ostie, l'ile sacrée élait de-
venue inculte et deserte. Quand le pape Pie II
la parcourut en 1461, il la trouva privée de tous
les edifices antiques qu'elle avail poseédés. On
ne voyait plus qu'un peu de marbré et quelques
colonnes dans les herbes pres de la rive du
fleuve.

C'est nous qui avons maintenant ouvert une
nouvelle page de l'histoire de l'Ile Sacrée.

En effet, les decouvertes actuelles non seule-
ment éclairent l'histoire de l'ile, mais elles nous
donnent aussi pour la première fois une vaste né-
cropole, presque intacte, d'une ville imperiale
romaine. Par leur quantité et par leur état de
conservation, les tombes de 1'Ile Sacrée sant su-
périeures dans leur ensemble a celles de Pom-
péi et d'Ostie. Nous connaissions les nécropoles
des villes étrusques, maintenant nous connais-
sons aussi la ville des morts d'une colonie ro-
marne.

Les tombes sant disposées par groupes dans un
terrain triangulaire qui mesure environ 500 mè-
tres de cote. Malheureusement, il n'est pas pos-
sible de mettre a découvert tout ce vaste cime-
tière pai'en, mais on pourra tout de méme visi-
ter bientót une cinquantaine de tombes, avec
leurs voùtes, leurs toits, et voir les inscriptions
sépulcrales, les sarcophages, les cinéraires et
leurs urnes, et j'usqu'aux portes, le tout en place
camme autrefois.

C'est par hasard qu'on a découvert ces tom-
bes. Les machines agricoles de l'association des
combattants, en fouillant le terrain que 1'on veut
ramener a son antique fertilité, ont heurté contre
de la magonnerie cachée par le sable. En effet,
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TOMBEAU D'ATHUS ALEXANDER.

entièrement abandonnées peut-étre dès le IVème
siede, les tombes se sont trcuvées recouvertes
par le sable que les vents amenaient de la plage
voisine. Voilà, pourquoi nous les retrouvons pres-
que intactes. Les Barbares, qui incendièrent l'é-
glise de Saint Hippolyte en 455, n'ont pu !es
dévaster. Voilà pourquoi, parcourant l'ile en
1435, le pape Pie II écrivait : «in insula nul-
lum eminet aedificium » . Ce soni les tombes de
gens modestes : marins, porte faix, petits com|fier-
eants, et employes du port de Rome. Naturelle-
ment, on ne peul espérer d y trouver caches des
trésors et des choses précieuses comme dans les
sepultures des Pharaons. Malgré cela, elles ont
un grand intérét archéologique, et elles provo-
quent en nous un sentiment de devotion et une
réelle emotion. Les inscriptions gravees sur les
plaques de marbré a la porte de la tombe ne por-

(Photo Pelili''}.

tent pas l'indication de sénateurs, de chevaliers,
ou de magistrals romains. Ces humbles person-
nes n ont pas d'honneurs a revendiquer, elles
nont pas couvert les hautes-charges de I'Etat;
elles se sant contentées de faire mettre là leur
nom et le nombre d'années qu'elles ont vécu.
Mais l'architecture des IIème et IIIème siècles de
l'Empire est si noble et si pure, le peuple lui-
méme la sentait si bien, que méme un humble
sépulcre devient un joyau pour nous. Le cuìte
des marts est alors si vif que tous cherchent a
embellir la tombe de la famille et de ses escla-
ves. Un pauvre médecin fait représenter sur sa
tombe une operation chirurgicale, probablement
un accouchement, quelques figures grossieres
moulées dans une plaque de terre cuite, et il y
a là a cote une caissette contenant ses instruments
de chirurgie, des pinces, des petits couteaux, des
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FOUILLES DE LA NÉCROPOLE DE L' ISOLA SACRA (a noter Ics
petites fenetres aux cotés de l'inscription pour donner la lumière aux tombeayx).

(Pholo Peliltl}.

grattoirs. Un marin a fait représenter sur sa tom-
be une barque avec trois rameurs ; sur celle d un
meunier on a reproduit une meule que fait tour-
ner un cheval; et méme un portefaix a voulu
qu'on rappelàt son humble metier de chaque jour.
Ce sont là des reliefs grossiers dans une pauvre
matière comme la brique, mais qui montrent un
art populaire encore sain et expressif. Pauvres et
grossières également sont les peintures qui re-
couvrent les murs de l'intérieur des tombes, mais
elles sont très intéressantes par les personnes et
les scenes mythologiques qu'elles representent.
Apollon et Mercure, Mercure et Neptune sant
les divinités les plus représentées. Puis, c'est le
mythe d'Hylas, le favori d Hercule, si beau
que trois nymphes l'enlevèrent quand il débarqua
du navire des Argonautes sur les cótes de la
Troade, pour y chercher de l'eau. Et, encore,

il y a là le mythe des Danaides condamnées a
remplir d'eau un vase sans fond, puis le mythe
d'Ocuos condamné a tresser une corde que, der-
rière lui, un àne mange a mesure. Les stucs, et
ies mosaìques des pavages de ces tombes repré-
sentent aussi divers motifs : au centre, des figu-
res mythologiques comme Selène et Endymion,
des personnifications des saisons, les douze tra-
vaux d Hercule, et une enorme variété de mo-
ti f s decorati f s qui les rendent attrayants, d'au-
tant plus que quelques-uns sont meme en cou-
leurs. Il y a aussi des sarcophages de marbré et
des sculptures décoratives d'une haute valeur.

L'architecture de ces tombes en est vraiment
une de grands seigneurs. A cette epoque, par-
tout, on construit bien et avec soin. Il est done
nature! que nous trouvions là, dans ce milieu
de pauvres gens, une architecture en briques,
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COLOMBAR1UM.

certes, mais aussi elegante et aussi sobre que
celle que mettaient en oeuvre les architectes de
Trajan, a son Forum grandiose et a ses mar-
chés, sur les pentes du Quirinal.

Les portes des tombes, décorées de montants
et d'architraves de travertin, étaient en bois re-
vétu de plaques de plomb. Il y en a une qui
s est conservée. Au-dessus de la porte, il y a
une inscription gravee dans le marbré, où sont
les noms du défunt et de sa famille. Cette ins-
cription est au milieu d'un cadre elegant et
bien travaillé de briques de diverses couleurs.
Aux cotes de cette inscription s'ouvrent deux
petites fenètres qui donnent un peu de lumière
a la tombe qu'une voùte recouvre. Ces tombes
sont a inhumation ou cremation. Elles contien-
nent des sarcophages, des fosses pour les ca-
davres, et des urnes pour les cendres. Aussi la

(Phalo Pelltll).

tombe est-elle souvent précédée d'une sorte de
vestibule, qui est le columbarium où se trouvent
twutes les petites niches destinées a recevoir ìes
urnes. En dehors, aux cotes des portes, on a
construit des banes de magonnerie pour les ban-
quets funèbres. Là, les parents et les amis des
défunts se réunissaient aux j ours consacrés au
culte des marts, et, alors, tout le peuple du port
voisin se déversait dans cette vaste nécropole, et
c'était une grande animation dans la silencieuse
cite de ceux qui ne sant plus.

Ce cimetière est non seulement une zone mo-
numentale de premier ordre, d un grand intérét
archéologique, mais c'est aussi un des champs
archéologiques les plus suggestifs par la beauté
austère du lieu et par les souvenirs de la vie ro-
maine qu'il éveille.

Et si les touristes éprouvent a un pèlerinage
<«'
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pieux a ces tombes un sentiment plus auguste de
la romanité, les archéologues et l es amateurs d'art
remain seront étonnés d y trouver des motifs d ar-
chitecture et de decoration ignores jusqu'ici.

La grande variété de formes et de dispositions
de ces tombes est en elle-méme impressionnante.
Quelques-unes ont l'aspect de marabouts orien-
taux, ces sepultures des mahométans, que l'on
considérait comme caractéristiques de la reli-
gion mahométane, et que, par cantre, les mu-
sulmans ont copiées des Romains, en Afrique
probablement. D'autres tombes sant complète-
ment construites en briques, et l'on est là en

presence de travaux executes avec le plus grand
soin, ainsi que d'une abondante variété de li-
gnes et de formes.

Pour le moment, les fouilles n'ont mis au jour
qu une vingtaine de tombes, mais le chef du
Gouvernement et le Ministre de l'Education na-
tionale entendent continuer l'exploraticn des au-
tres, ce qui ne saurait manquer d'amener de
nouvelles découvertes intéressantes. Nous au-
rons ainsi, aux portes de Rome, et aux bouches
du Tibre, la première grande nécropole d'une
ville romaine qui fut pendant cinq siècles le port
de la capitale du Monde.

GUIDO CALZA
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VISITANT LES TRAVAUX.
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- Corfu

Nizza - Barcellona - Rio de Janeiro • Santo» - Montevideo
- Buenos Airea

LiTorno - Napoli - Mwina - Catania - Patra«BO - Pireo -
Volo - Salonicco - Metelino - Smime

Barcellona
Venezia - Brindiei - Alessandria •
Napoli . Catania - Aleaiandria - Porto Said - Giafia - Caifa

- Beirut - Tripoli - Larnaca - Limassol - Costantinopoh
Livorno - Napoli - Messina - Catania - CoBtantinopoli - Burgaa •

Varna - Coatanza . Sulina - Galatz . Braila
Venezia - Brindrr - Porto Said - Aden - Bombay - Colombo

- Singapore - Hong Kong " ShaDgai - Yokohama - Kobe
Venezia -Brindiai - Porto Said - Suez - Aden - Karachi -

Bombay
Napoli - Santoa - Montevideo - Buenoa Aire»
Veneaia . Fiume . Brindisi . Santi Quaranta - Corft - Pireo

- Smirue - Metehno - Salonicco • Stambul - Burgas - Varna
- Costanza - Odessa

Napoli - Gibilterra . New York
Napoli - Siracusa - Alessandria
Venezia - Brindisi - Pireo
Venezia - Fiume - Spalato - Bari - Brindiai - Patraeeo - Pireo

Cauea - Candia - AleBSandria - Porto Said - GiafiFa - Caifa
Beirut - Tripoli - Aieseandretta - Mereina - Famagosta -
Laruaca - Limaeeol • Adalia - Rodi

Barcellona

Venezia - Brindisi » Alessandria
Nizza - Barcellona - Rio de Janeiro - Santoa - Montevideo -

Buenos Airea
Come al N. 3
Come al N. 6
Veneaia • Fiume - Ancona - Patraaao - Calamata - Pireo - Volo

• Salouicco - Cavalla - Dedeagatsch - Stambul - SamBum
- Trebìaonda - Batum - Varna - Burga»

- Siracuea - Alesaandria
Brindili - GiafTa . Caifa - Beirut - Alefandria
Venezia - Fiume - Ancona - Spalato - Pire® . Kodi - UmaaBol

• Larnaca - Mersina - Alegsandretta - Tripoli - Beirut - Caifà
. Giaffa - Porto Said . Alessandria - Candia . Pireo - Corft

Venezia - Brindi.i - Pireo
MaraigUa . New York
Barcellona
Venezia - Brindisi - Alewandria
Napoli - Catania - Aleaaandria - Porto Said . GiaSa . Caiià .

Beirut - Tripoli - Lama ca- Limasaol - CostantinopoU
Livorno - Napoli . Mewina . Catama - Coitantmopoli - Burgai

. Varna - CostauBa - Sulina - Galatz - Braila
Livorno - Napoli - Meraina - Catania - PatTaaao - Pireo - Volo

Salonicco - Matelino - Smirne
Venezia - Fiume - Brindili - Santi Quaranta - CorfS - Pireo

- Smirne - Metelino - Salonicco - Stambul - Burgaa - Varaa
• Costanza - Odeeaa

Napoli - Siracusa - Aleaaandria
Venezia - Brindisi . Pireo
Venezia - Fiume . Spalato - Bari - Brindisi - Palraaio - Pireo

- Cane» - Candia - Aleiraudria - Porto Said - Giaffa - Caifa
- Beirut - Tripoli - Aleaaandretta - Mersina - Famagoata -
Larnaca . LimaiBol - Adalia . Rodi

Barcellona
Venezia - Brìndisi - Aleaaandria
Napoli - Porto Said - Suez - Aden - Bombay
Napoli . Gibilterra - Ne» York
Come ai N. 3 e 29
Venezia • Fiume - Patrasso • Gatacolo • Calamata - Pireo - Volo

- Salonicco - Cavalla - Dedeagatsch - Stambul - Samsum
- ì'rebisonda • Batum • Varna - Burgas

Come ai N. 6 e 30
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